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Lasituationgénéralevarierapeujusqu'à

lundi.Depetitesperturbations,accompagnées
d'aversesdepluieoude-neige,séparéespar
decourteséclaircies,continuerontà traverser
laFrancedunord-ouestausud-est.Latem-
pératurevarierapeu restantrelativement
bassepourlasaison.Nordetouest: nuageux,courteséclaircies,giboulées.Sud-ouertetsud-
est: fortesaversesdepluieetdeneige,jus-
qu'àsamedimidi: éclairciesetgibouléesen-
suite.Est: trèsnuageux,unpeudeneige.—Régionparisienne: nuageux,courteséclair-
cies; giboulées.Ventnord-ouestmodéré.Mi-nirnum: 2degrés.Maximum: 8degrés.—Mer: grosseenMéditerranée(tempête),très
agitée,MancheetOcéan.—NIMBUS.
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Un émouvantreportage photographique
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que publie cette semaine
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1PARIS PAVOISE, ACCUEILLE M. ALBERT LEBRUN

La Roumanie
peut couvrir

tous les besoins
de l'Allemagne

en pétrole
Pétroleen1938En1.000t.
Productionroumaine6.700
Consommationalle-
mande 6.500
Conclusion.—La produc-tionroumainedepétrolecor-respondexactementà lacon-sommationactuelleduReich.
Il faut toutefoistenir

comptededeuxfaits: 1°lesbesoinsde l'Allemagneaug-mententrapidementet aug-menteraientsurtoutentempsdeguerre; 20l'Italiea be-soinà sontourde prèsde9millionsdetonnes.Maisd'unepartl'Allemagne
recourtaussià d'autrescar-burantsquelepétrole,: ben-zol,essencesynthétique,etc.D'autrepart la productionroumainepeut rapidementêtreaccrue.Siellea étél'andernierde 6.700.000tonnes,elleatteignaitprèsde9mil-lionsdetonnesen1936.Etundéveloppementaccélérédesforagespourraitlaporterra-pidementaudelàde10mil-lionsdetonnes.

L'ACCORD nu-ROUMAIN

a ~I1 ,neconstituepas
un monopoleexclusif4ipourlAllemagne

Mais ilconfère dès maintenant
au Reich

une situation
privilégiéep

De notre envoyéspécial
Philippe BARRES

Bucarest,24Mars.
(Partéléphone.)

«Aumomentoùl'Angleterre,
la France,l'Amériqueprotes-
tentcontrelesopérationsdes
forcesallemandes,tandisqu'une
missionanglaiseestsurlepoint
d'arriverà Bucarest,pourquoi
laRoumaniea-t-ellesignéavec
le Reichdenouveauxaccords
commerciaux? »Voilàunequestionquedes
jugestroprapidesvontsepo-
ser.

Cette.interrogation,jel'aiexpri-
méeicià undesministresquiaucôtédu roiservèntlepluscoura-
geusementen cetteminutela
Roumanieat aussil'amitiérou-tnano-française.---

(Sul-.,eenpage5.)

L'entré©
deHitler
et

-

desestroupes,èMemel

LeFuhrerfait sonentréeà Memel.L'inscriptionde la
pancarted'accueilest la suivante: « Cepaysrestera

éternellementallemand».

M.vonRibbentrop.ministredesAffairesétrangèresdu
Reich,signele traité germano-slovaqueavecM.Taka.

Unevieillehabitantede Memeldonnedesfleursà un
soldatallemand.

AVANTLEURDEPART

MmetNmelebrug

ont
embrassé
lespetites

aprincesses
Á 16 h. 25, le président
de la Républiquearrivera

à la garedu Nord

Leprésidentde la Républiqueprendcongéde S.M.la reineElizabeth.M.Georges
Bonnets'entretientavecS.M.le roiGeorgeVI.tandisqueMmeAlbertLebrunsalue.,. sonentourage. t

(Denotreenvoyéspécial
RenéBAROTTE)

Calais,24Mars.(Partél.).
A9h.45,lePrésidentdelaRé-

publiqueetMmeLebrunontquitté
le belappartementde Buclcht-
ghamPalaceoùilsont passé
quatrejoursdélicieux.Uneder-
nièrefois,lechefdel'Etata re-gardélegrandjardinanglaisqui
s'étendaitautourdelaroyalede-
meure,etila ététrèsémuenconstatantque,toutcommeà l'ar-
rivée,la grandefouleanglaise
étaitvenuenombreuse.

Lespetitesprincessess'étaientlevéeset habilléesplustôtqued'habitude.Accompagnéesdeleurgouvernantefrançaise,ellesdes-cendirentdanslesalonprivédeM.etMmeLebrun.MmeLebrunbavardaavecellespendantquel-
quesminutes,leurdonnantà cha-
cuneunravissantcadeauapportédeParis.

(SuiteenpageS.)

Ala portièredesonwagon.M.AlbertLebrunadresseunderniersalutauxsouverainsanglais,tandisquela petiteprincesseElizabethfait unsigned'adieude la main.

POURCHASSEPARUNECENTAINEDEVOLONTAIRES
PARMILESQUELSLEFILSDEBUFFALOBILL

le tueur EarlDurand

i retranché an sommet
de la Dent de l'Ours
abat quatre hommes

Maisle bandit,bombardépar avion,réussit
le tour de force d'échapperà ses poursuivants

(DENOTREENVOYESPECIAI
PERMANENT)NEW-YORK,24Mars(parcâble),

LagardenationaledeWyoming,arméedecanonsdetranchéeetde
bombeslacrymogènes,estpartieà
l'assautdelamontagnedésertique
delaDentdel'Ours,prèsdePo-weloùs'estréfugiéletueurEarl
Durand.Jeudidernier,Durandfutarrêté
pourSimpledélit: ilchassaithors
desaison.Il s'échappadelapri-
sondePowellenassommantsongeôlieravecunebouteilledelait.
Il seréfugiachezsesparfntsoùleshérifD.W.Bakeret leshérifCharlesLewisvinrentpourl'arrê-ter.AussitôtqueDurandlesvitvenir,il pritsonfusil,tiratrois
coupset lestuanet.Ensuite,leterribletueurkidnappaunfermieretsafemmeet lesobligeadeleconduiredansleurautoaupieddelamontagnedelaDentdel'Ours.

-Chasseè rhomme
Unetroupedevolontairessemitàsapoursuiteet,grâceà deuxli-miers,parvintà trouversestra-

ces.Letueurs'étaitréfugiéenhautdelamontagned'oùilpeutdominerlasituationet sedéfen-dre.Lacentained'hommesquipri-
rentpartàcettechasseà l'hommeessayèrentd'encerclerla monta-
gnemaisletueurestprotégéparlesrochersetoccupeunesortedepetiteforteressed'oùilestdifficile
deledéloger.Enplus,Durandestuntireurdepremier'ordre.Il auraitcinqfu-sils,denombreusesmunitionsetpeutsenourrirdesbêtesqu'iltue.[1mangedelaviandrecrue: aumomentoùilfutarrêtéjeudider-nier,alorsqu'ilchassait,il étaiten:raindedévorerla vianded'unserfqu'ilvenaitd'abattre.(Suiteenpage5.)

serendrait
sons conditions

Les troupesdu général Franco
entreraient demain

dans la capitale espagnole

Rome,24Mars.
La presse italienneac-

cordecematin,unegrande
importanceaux dépêches
deBurgosquidonnentdes
détailssur lesbruitsselon
lesquels la reddition de
Madridaurait été offerte
hier par le Conseilnatio-
nal dedéfense. t

Dépêcheofficieuse
Voiciletexte de la dé-

pêche officieusepubliée,
cematin,par touslesjour-
nauxromains.Cettedépê-
cheprovientde Burgoset
est datéed'hier: -

« A 10h. 55,cematin,ve-nantdel'aéroportmilitairedeMadrid,unappareilcivila at-terrisur l'aérodromemilitaire
deBurgos,amenantcinqhom-
mes: deuxparlementairesdu
Conseilnationaldedéfensede
Madrid,deuxagents,duservi-
del'Espagnenationaleetunof-ficierdel'aviationrouge.« A l'arrivéede l'appareil,étaientprésentslecolonelUn-gria,commandantdu servicedesinformationsmilitairesde
l'Espagnenatiomde.et deuxdéléguésdu quartiergénéral
franquiste. -»LesparlementairesenvoyésdeMadridseraientleministredel'In-térieurduConseilnationaldedé-fense,M.Carillo,etlegénéralOr-tega,anciengouverneurdeCartha-gène.

» Il estprobablequelesdeuxagentsdu servicedesinformationsmilitairesdeFranco,quiaccom-pagnaientlesparlementairesrou-gésétaiententrés,lanuitprécé-dente,dansMadrid,parla Cit6Universitaire,appelésparlestran-chéesavancéesdeslignesrougesqui,pendantcesjoursd'attente,continuentàcommuniqueraveclestranchéesnationalistes.

(Suiteenpage5.)
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UN CONSEIL

DES MINISTRES

suivra
de près
LE RETOUR

DE M. LEBRUN



LA FIN D'UNVOYAGEQUISCELLA UNE AMITIE

Partis de Londres

ce matin à 9 h. 57
le Président

et Mme Lebrun
arriveront
à 16h.25

dans Paris pavoisé

(SUITEDELAPREMIEREPAGE)
Puiscordialement,en grand-père,M.Lebrunembrassa,lesdeux

petitesfillessurlesdeuxjoues.
Avantdequitterlepalais,M.Le-bruna remisauroiunestatueéquestredeGeorgeVetà lareine

unecoupeencristal.
Saluésparlagarde,sixcarros-sesquittèrentlepalaisetemprun-tèrentleMailpourserendreencortègeà VictoriaStation.
Alagare,lePrésidentetMmeLebrunontétésaluésunedernière

foisparleroietlareine.A9h.57le trains'estébranlépourDou-
vres,où«M.etMmeBrown» sesontembarquésà borddupaque-bot«Côted'Azur» aprèsavoirétésaiuésparledu-cdeGloucester.

Durantla traverséedudétroit,
le«Côted'Azur» a été,commeàl'aller,escortéparlesunitésdelamarinebritanniquedansleseauxterritorialesanglaiseset pardesvaisseauxfrançaisdansleseauxterritorialesfrançaises.

M.etMmeLebrunn'ontpasséàCalaisquedixminutes.A13h.10ilsquittaientlagaremaritimepourParis,oùils sontattendusà16h.25engareduNord.
Al'occasionderetourduPré-sident,touslesmonumentspublicsdePariset ungrandnombredemaisonsparticulièresont pavoi-séauxcouleursfrançaisesetbri-tanniques.

RenéBAROTTE

Comment traiter

les cors aux pieds

Couvrezlecord'unegouttede
«Diable».Laissezbiensécheretrenouvelezrégulièrementla dose,
aubesoinchaquejour.Auboutde quelquesjours,àl'occasiond'unbaindepiedsbien
chaudunpeuprolongé,lecorselaisseraextirpersansdifficulté.

«LeDiable»,coricideinfaillible.

Sur la scène de îïném*Office , :

des rideauxbleus soumirent!
B t* B~ A t ala France et Ang,eterrea

ET, DEVANTCES
FIGURES

TOUT A COUP, SOULEVAL'ASSISTANCEQUIVOYA#W®Sffi *
SENS DU VOYAGE PRÉSIDENTIELTRADUITPAR CETTE IMAGE

DES DEUX NATIONS UNIES 04

(De notre envoyé spécial Robert de SAINT-JEAN)

LONDRES,24Mars.(Partéléphone).-Pourlaplupartdestémoinsduvoyageprésident'riennevaudra
lesdixminutesquisesontécoulées,hier,à l'IndiaOffice,entremidi
moinscinqetmidicinq.Danslesarcadescentralesdufonddela
salle,desrideauxbleuss'ouvrirent,toutà coup,montrantà droitela
Franceetà gauchel'Angleterre.

Cen'étaientpasdesstatuesina-
nimées,juchéessurleursocle,qui
nousapparurent,maisuneFrance
et uneAngleterrequirespiraient
etl'onvoyaitlefrissondelavie
passersouslemaquillagedorédes
deuxfigurantes,immobiles,ap-puyéesl'uneà unbouclieretl'au-
treà undrapeau.Devantlesdeuxfiguressymbo-
liques,d'autresfigurantssetenaient,lesunsenuniformede
soldatsanglais,lesautrescoiffés
decasqueset vêtusdebleuhori-
zon,tousbrandissantenavantleur
fusilarmédelabaïonnette.Lesdi-
vertissementsétaientbienfinis,
nousnoustrouvionsbrusquementdevantdeuxchargesdefantassinspétrifiésdansleurélan.Lesfigu-
rantshabillésensoldatsfrançaisfaisaientunrempartdeleurscorps
et deleursarmesà l'Angleterre,tandisquelestommiesanglaisdé-fendaientlaFrance.Levoiles'étaitdéchiré: lesima-
gesqui,pendantcestroisjourssecachaientdanslescœurs,serésu-
maientdanscettescènefrappante.
Réalité

Depuislundidernier,eneffet,le
publiclondonienentendparleral-
ternativementdesfêtesorganisées
pourlavisitefrançaiseetdesme-
nacesallemandes.Unballet,unultimatum,unbanquet,uneinva-
sion,unrythme.D'oùlachaleurcroissantd'heureenheuredel'ac-
cueiletcesfoulerquiattendaientjusqu'àminuit,danslefroid,pour
voirpasserenautounmonsieur
dontl'habitsebarraitdugrand
cordondela Légiond'honneur.Cesoirl'allégressequiétaitdansleprogrammedelavisiteetl'an-
goiseeduprésentsesonttradui-tessimultanémentparcetteimagedesdeuxpatriesarmées.

C'enétait fini,pourquelquesminutes,desdétoursdulangagediplomatique,desallusionsemmi-touflées,desprécautionsoratoires.Laréalitéprenaitbrutalementsarevancheaveccesbaïonnetteslui-
santsouslefeudesprojecteurs.Ducoupl'inquiétudequiflottaitconfusémentdansl'airs'évanouit,fitplaceàl'enthousiasmedesréso-lutions.

Sicequ'onnousmontraitsurlascènedoitdevenirl'événementdedemain,sedisaientlesAnglais,ehbien!à lagrâcedeDieu,etfaisonsbonnefigureaudestinquelqu'ilsoit.Onserappelaitaussique,cinqheuresauparavant,à laChambre
desCommunes,M.Chamberlain
avaitannoncéque l'Angleterre
s'opposeraitavçptoutessesforcesà unenouvelleviolence.
L'hymnedouble

L'orchestreexécutala Marseil-laisepuis,presquesanstransition,l'hymneanglais,commes'il ne
jouaitqu'unseulhymnemoitiémartialet moitiéreligieux.Undi-plomateanglaisglissaplustardmalicieusementà l'oreilled'unde
sescollèguesfrançais: «Sil'Al-
lemagnehitlériennea deuxhym-
nes: leDeutschlandüberailesetleHortIVesselLied,laFranceenpossèdedeuxégalement,la Mar-seillaiseetleGodsavetheKiiig»
Lerideautomba,lesfanfaresdestrompettesinvitèrentlecor-tègeroyalàseretirer,l'onvitpas-serunedernièrefois,commedesprêtresrevenantdel'auteldelaPatrie,leprésidentdelaRépubli-

queetlareineElizabeth,leroietMmeLebrun,la reineMary,ac-compagnéedeM.GeorgesBonnet,leducet laduchessedeGlouces-

ter,leducetladuchessedeKent,etc.,etc.Avantledébutdelasoirée,lereprésentantdumarquisdeZet-land,secrétaired'Etatpourl'Inde,avaittenduvaillammentla mainhuitcentsfoisdesuiteauxarri-
vants,etl'orchestreavaitjouédesairs légerstandisqu'onattendait
les invitésillustresquidînaientalorsauForeignOffice.Lebruit
s'étaitdéjàrépanduàce momentqu'ily auraitunesurpriseaucoursduspectacle.
La récréation

du voyage
Avantl'étonnanteallégorie(éton-

nantedela partd'unpeuplequi
a horreurdesallusionsdirectes)
onnousavaitoffertdesplaisirsvariés.Il étaitentendudansl'es-
pritdesorganisateursquelasoi-
rée-del'IndiaOfficen'auraitpasle.caractèresolennel,quelquepeurétrospectifetmélancoliqueaussi,dugaladeCoventGarden,maisseraitenquelquesortela récréa-tionduvoyage.Aussiun décorgracieuxde
fleursavait-ilétédressédansla
cour,couvertepourla circons-
tanced'unvélum,oùsedonnaitla
soirée.Etrangecouravecsoncloî-
treflorentinauxlargesarcades,
surdeuxétages.Devantundescô-
tésducloîtreonavaitélevéunescènequ'uneborduredelissépa-raitdesfauteuilsdessouverains.
Danslesarcadesdufond,le ri-
deaus'ouvraitpuisse fermait,et
detempsen temps,deslaquais
poudrésvenaientaccomplirsousnosyeuxletravaildurégisseuretdesesaides.Lasoiréecommençaetfinitparla poésie: l'actriceanglaisequipossèdeactuellementle plusdestyle,MissEdithEvans,récita,vê-
tued'unelonguerobeblanche,unprologueet unépiloguedupoètelauréatJohnMasefield.Cettepiècedecirconstanceétaitunelonguein-vocationà laFrance.

Unautrepoète,lauréatà traverstouslessièclescelui-là,sefiten-tendreensuiteavecla scènedubalcondeRoméoetJuliette.Unefantaisistecélèbreà Londres,MissIvy Saint-Hélier,imital'accentaméricainenfrançaiset en an-glais.Aprèsquoi,nouseûmeslesketch
tantattendudeM.SachaGuitry,jouéparl'auteur,l'acteur,anglaisSeymourHicksetlanouvellepar-tenairedeM.SachaGuitry.No-
tonsà ceproposquecettejeuneet sourianteartistene parût
pointsurleprogrammesouslepseudonyme«GenevièvedeSaint-Jean».pseudonymequ'elleaaban-donnédéfinitivement,mais sousunautrenom.Uncoupledefan-taisistesetlechœurdelaB.B.C.
sefirententendreenfinavantl'ap-paritionfinale.
Et les gens graves

souriaient
Lesspectateursparurentcoûter

lesdivertissementsquileurétaient
offerts,carlesgenssérieuxaiment
aussià s'amuser.Il fautbienquelesmessieursenuniformesbrodés
depalmesd'oretlesdamescoiffées
détiaresétincelantesaientaussiquelquesmomentsdefrivolité.OnvitdoncsourireM.WinstonChur-chilletM.Eden;legouverneurde
laBanqued'Angleterrequittaunmomentsagravitéd'échevinpourVanDyCk,leministredel'Airces-sade penserauxproblèmesposés
parlafabricationmensuelledeses600avionspours'abandonneràl'in-souciance,ainsiquecentautresho-norables,trèshonorables,ouex-trêmementhonorablesspectateurs.LordHalifaxlui-mêmeuninstantparutavoiroubliéles questions
queluia poséescesjours-ciM.GeorgesBonnet.Aujourd'hui,lessouvenirsd'un
programmelégers'effacentdéjàetil neresteplusquela mémoired'uneoccasionuniqueoùlecœuranglais,si pudique,semità nuunmoment.

ê
l'enchanteur |
ou !es.déb~tse
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GeorgeWKqtiajidGeorgeVIestre-çuparM.AlbertLebrun.Il écrit
pourAlbertLebrunquandnotrePrésidentestreçuparleroiGeor-
geVI.
Ilétaitunpeuémuhiersoir,M.SachaGuitry.C'estquecette

«première» sanslendemainservait
enquelquesortededébutofficielàsanouvellepartenairequiserabien-tôtsaquatrièmefiancée.
Lesketchde>1,SachaGuitrydu-ra vingtminutesd'horloge,et lesdeuxFrançaisavaientpourparte-nairele célèbrecomédienanglaisSeymourHicks. -.Autantquelesspectateurspré-sentsà l'IndiaOfficehiersoirontpu saisirla penséede l'auteur(l'acoutisquede cettemagnifiquesallelaisse,ilfautbienledire,àdé-sirer),le sujetdusketchétaitlaconversationd'un Françaisquiessayedeparleranglaise'd'unAn-glaisquiessayedepar!l français.Maisparfoislesprotagonistes,dansleurzèle,oubliaientleurhésitationetM.SeymourHickssemettaitàparierparfaitementfrançais,etM.SachaGuitryparfaitementl'anglais.
Malgrétoutlasaynetteeutunjolisuccès,lesgestesayantheureu-sementuneaussigrandeimportancedanscesketchquelesparoles,etlorsqueM.SachaGuitryoublieson«Chamberlain» et quesonparte-naireluirépondensortantdesapocheunepetiteécharpetricolore,lasalleéclataenapplaudissements.
L'apparitiondeGeneviève
C'estlerôledelasecrétaire-inter-prètequejouaitMlleGenevièvedesérevilIe.MlleGenevièvedeSére-villene figuraitpassurlespro-grammes.C'estquecettejeuneetcharmanteartiste,quiparuentoi-lettemodeste,lesbasroulésau-des-sousdesgenouxetunpetitnœudderubandanssescheveux,nesait

pasencorecommentelles'appelle.Safamilleneveutpasqu'ellepa-raissesurlesplanchessoussonvé-ritablenom.Aucinéma,elles'appelaitMlleGe-1
nevièveChaplaln,MaisSachaGui-trya trouvéquecelafaisait,tropprétentieux,àcausedel'autre«Cha-plin». Chariot.Illuiavaitconseillédeprendreunpetitnomtoutsimple: GenevièvedeSaint-JeanMaisles deSaint-Jeanavaientprotestéetavantquecommencela soiréed'hier,SachaGuitryassuraitànotrecollaborateurquiportecepatronymeque«Gene-viève»allaitenchercherunautre.Entoutcas,tousceuxquiontentendula jeunecomédiennedans
sonpetitboutderôleaffirmentqu'ellen'apaslieudesefairedumauvaissangpourl'avenir: elleseferasûrementunnom.

Bientôt
Conseilàl'Élysée

IÀILIQGDRDUJOUR; f ,.}J..———
Résultatsdu voyage de Londres

:Mesurespour renforcerla Défensenationale

Lesministresse réuniront-ils,demainmatin,enConseilà
l'Elysée? -i i -'",r..Onlesaura,sansdoute, à l'issuedel'entretienqu'aura,enfind'après-midi,M.EdouardDaladieïavecM. AlbertLebrun*DeC~D$'il estcertainqu'unedélibérationgouverne.mentalesuivra,deprès, leretourduchefdel'Etat.
M.AlbertLebrunferalerécit

delaréceptiontriomphaledontil
a étél'objetà Londres.Il seré-
jouiradecequesonvoyageait
contribuéà resserrer,encore,les
liensdéjàsi étroitsquiexistent
entrelesdeuxgrandesdémocra-
ties.
M.EdouardDaladierprésentera

auchefdel'EtatlesrespectueusesfélicitationsduConseilqu'ilasso-cieraauxparoles.d'amitiéet de
gratitudeprononcéesparle pre-miermagistratdeFranceàl'égarddelanationbritannique.

Pour renforcer
la Défensenationale

Lesministresdélibéreronten-suite,'sitoutefoisl'heuren'estpastropavancée,surdiversprojetsdedécrets.M.Marchandeau,de soncôté,entretiendraleConseild'unprojetdedécretsurlwpresse,dontlesdispositionsviseraient,plusparti-culièrement,à.réprimerlesinjures
auxchëfsd'Etat,etàfrapperlesjournauxquiselivreraientà unepropagandealimentéeparlesfondsétrangers.

M.Campinchisoumettraà lasi-gnaturedeM.AlbertLebrunplu-sieurstextesportantengagementdecréditsenvuedemettreaupoint,encequiconcerneleseffec-tifset lematériel,notredéfensemaritimeet notreaéronautiquenavale. 4
Enfin,ilestfortpossiblequ'unéchangede vuesauquelpren-draientpart,plusparticulièrement,MM.PaulReynaudet Pomaret,

ait lieusurla politiquequevasuivre,enmatièred'élévationdeladuréedutravailetderémuné-rationdutarifdesheuressupplé-mentaires,pouraccroîtrela pro-ductiondanslesentreprisespri-véescommedanscellesquiparti-cipentà laDéfensenationale.
D. C.

POURCHOISIRUNECARRIERE
(Franceet Colonies)

Demandezà l'EcoleUniverselle,59,BdExelmans,Paris(16*).sonlivren°43.168de228pages,.en-voyégratuitementaveclalistedetouslesconcoursannoncés.

Pour l'exécution
du programme

de défense
nationale

Le«Journalofficiel» a publiécematinundécret-loiportant:
1°Ouverturedecréditspourl'exé-

cutiond'unprogrammeexceptionnel
dedéfensenationale;
2"Approbationd'autorisationd'en.

gagementdedépensespourlesbe.
soinsdeladéfensenationale;30OuverturedecréditssurPexer-cice1938autitredubudgetIréné-rai;
4°Approbationdedécretspris'euapplicationdel'article43delaloidu30avril1921.a ta31.GEORGESMAXDEL.minis-tredesColoniesaprisundécretquiaugmented'undixième,soitde120unités,lecorpsdesantécolonial.Cettemesureserasuiviecesjours-cidurétablissementdurecrutement

parvoiedeconcoursdesmédecinsdel'AssistancemédicaleenA.O.F.etenIndochine.e M.DALADIER.a reçu,cema-tin,MM.PaulReynaud,ministredesFinances,etGentin,ministreditCommerce.a LA COyrEDERATIOydesclassesmoyennesvientd'appelerl'attentiondeM.Daladier«surlanécessitédedéfiniraupaustôtlestatutgénéraidesétrangersdomi-ciliésenFrance».
Les billets

« Ruban Bleu Jumo »
.émis par la FEDERATIONNATIONALEDES MUTILESVICTIMESDE GUERREETANCIENSCOMBATTANTS,quiont gagnéle gros lot de5.000.000deuxfoisendeuxmois,viennent,enplus,d'êtrefavorisés
autiragedelaquatrièmetranche
parunnombreconsidérabledelots,totalisantplusieursmillions.Lesbillets«RUBANBLEUJUMOx-,de la FEDERATION"NATIONALEDESMUTILESVICTIMESDEGUERREET AN-CIENSCOMBATTANTS,portentbonheur.Enventepartout.Siègesocialr362,rueSaint-Honoré.PARISCl*r>ilà

~nES CIenouveaux bienfaitsRHLCgr ,
ORepp

pOURbeaucoup,'ASPRO\a d'abordétéun merveilleux antiseptiquedurable sur les muqueusesde la gorge.

eV
1 moyen de calmer la douleursans risque et sans D'autrepart,'ASPRO'assureun soulagement considéra-

* danger.Carontrouvaitqu'iflui fallaitquelquesminutes- ble aux rhumatisants- par sespropriétésmicrobicides •«vm non pas quelquesheures- pourarrêter la souffrance. et en aidant la Nature à éliminerl'acide uriquedes if*V"ïnwH#Bientôt,lesessaisdemilliersdepersonnesfaisaientéclaterarticulations.Vhum«ouegHpp| une nouvellevérité: 2 comprimésd"ASPRO'bloquent L'ancienne théorie de 50 remèdes pour 50 maux est d~M)Mttt~
— en une nuit rhumes ou grippe pris à leur début. La maintenant périméeet inefficace. 'ASPRO'

S'attaquefièvre et cette péniblesensationd'abattementdisparais- aux causesmêmesd'uneénormevariété d'affections- ~jL~tt~t~~~jh~A~S~ sentcommepar magie. Puisvintuneautrerévélation: ainsi, il les éliminedelorganisme. Le reste du ~)t~tN~~t~)~pW~V/
on découvritqu'ASPRO'en gargarismecalmaitlesmaux messagede cette semaineest consacré à des témoigna.Wm^Fbbp» de gorge immédiatement,tout en exerçant une action gesdeceuxquiemploient'ASPRO*:lisez-lesci-dessousI

mômesdu mai mu

y—,M.THORELVEUTCONVAINCRELESINCRÉDULES!
wIMlltomfluaqnuteisuespe»tiqeute•y•duedrxaéebprOlecMen̂Itljf—SLio P"ublicnousécrit:SSl^TpartlculMRHUMATISMEDISPARUEH10JOURS /pviensencoreunefoisvousremercierdevotreremèdehéroitjJtquel'on

MM"Depuisiplusd'unmois,jesouffraisderhumatismesàuntelpointquejene appelle'ASPRO'.Ildépassedebienlointouslesremèdessimilaires,cachets, •"

part!<ut~tMM~ soulagementimmédfatetaprès10joursmesdouleursontdisparucomplètementaussi,ici,àlapremièreattaquedegrippe,derhumeoud'unedouleurquel•^WmM-
po0vaisdormir.Ayanttoutessayéenvain,j'aitentéune dernièrechanceen comprimésetc..'ASPRO'soulagerapidementsans-fatiguerl'estomac.Lu. ,^••TTrTÏ4J^WÊÊ? pcovottdormtr.AyanttouteMayéenMBrassene.TCa"rpentras(Vaucluse).Lez

voyantvotrepublicité'ASPRO'.Dèsledébutdutraitementj'airessentiunenfantsleprennentaussisansaucuninconvénientpour
leurpetitettomoc

l,V""«<• °»2'«iWO'«tc'est/lai.Amivou.pou.«i.M.hDfr.ct.ur,'ASPRO7COMBATL'INSOMNIE.~4

Jedorsbienj'aireprismontravailbrefjesuisunautrehommel aUSSI,'C',aIcrprem,ereattaquedegr,ppe,de,.humeoudunedou/eul'quel.
wBr,TÊtmmvousservirdemalettrecommevousle voudrezpourconvaincrelesincrédules

J&ËÊÊÊSÊËÈÊÊK'
'ASPRO'estunemerveille.Monmariabeaucoupd'insomnies,li nepeutpas LESMÉDECINSCONFIRMENTL'AVIS

GÉNÉRAL
dormir. Touslessoirsilprendun'ASPRO'ensecouchantetildortassetbtçn,liziessayé^nHwpBIPffJ |. I vuqu'ila70ansU MmeBELLlER27.ruePhLeàon,Rennes.UJatessayévotre'ASPROtdansmoclientèle.Ilmedonnelesmeilleursrésul. W TM«Jfi

tatsdanslesalgiesrhumatismales,grippales,etc.etdanslesétats fiévreux,nodèle 4 loboite10 8 laboîte25|A k°'!e® «n'ettpat irritantpourles estomacs,etcettequalitéestcellequim'ale --- ',^ÉfattSf1'Ad'essai"r# comprimés.. comprimés.Ivi comprimés.plussurprisetquile rendprécieux Docteurv.,Paris(I7«) mSPïïO'Hâfrapidementbaisserta tempé»rature.etcidelanatureàénmi™(LettrevtstHeà,nosbureaux.)poisons.C'estpourquoiil (hassarhuma*Àààetgrippeenunenuit.
Mauxde tète, mauxde dents,né.

etIrlppe -
vralgl.,etc..,sontcalmésenquelques
parcomprimésd"ASPRO',Wmà PI NPAFFECPV1 U âmâÈ"fmm(ÊYm ESTOMAC
lansaucundangerpourle cœurf llfl w I

kalis
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